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Vous possédez une carte postale ancienne de votre commune ? Prenez une photo 

aujourd'hui et envoyez vos commentaires  à communication@valdille-aubigne.fr, 

nous les diffuserons dans les pages du magazine.

Les douves du Prieuré de Gahard

UN CERTAIN REGARD SUR NOS COMMUNES…

En 1928, l’historien Paul Banéat écrivait : « La paroisse 

de Gahard semble être l’une des plus anciennes du 

département et devoir son origine au prieuré. Gahard 

possédait très anciennement le monastère de Saint-Ex-

upère qui fut détruit au IXe ou Xe siècle par les invasions 

normandes. Reconstruit, il fut donné par les princes 

bretons à un laïque nommé Guiddenoch qui en fit don 
à l’abbaye de Marmoutiers en Touraine en 1030. L’église 

existait déjà au Xe siècle ».

Au XIVe siècle, le duc Jean V, mécontent de l’attitude 

des moines envers sa personne, saccagea et détruisit 

leur sanctuaire. On y trouvait autrefois la chapelle du 

Prieuré, démolie en 1784. Jusqu’à la Révolution, la par-

oisse demeura une enclave autonome dans le diocèse, 

ne relevant que de Rome et n’ayant d’autre seigneur 

que le Prieur.

L’ancien manoir prioral existe encore comme propriété 

privée. Il touche le chœur de l’église. Il possédait autre-

fois un colombier et avait droit de haute justice à quatre 

poteaux. Le manoir est à l’origine un bâtiment beaucoup 

plus important dont il ne subsiste que l’auditoire et la 

prison transformés en habitation. Son parc conserve 

de larges douves.

Guy Castel et Lionel Henry,

association Bas Champ 
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Photo de l’aire aménagée des douves, des cheminements et de la mare en 2022.

La nouvelle mare

Carte postale des années 1900 du site des douves du Prieuré.

Dans le cadre du schéma de trame verte et 

bleue, la douve du prieuré de Gahard a bénéficié 

début 2022 de travaux de réhabilitation visant à 

diversifier les milieux naturels et rendre accessible 

le site au public. 

Une partie des saules qui avaient poussé dans la 

douve ont été coupés pour permettre le dévelop-

pement d’une végétation herbacée, composée de 

joncs, de menthe aquatique ou encore de salicaire, 

espèces caractéristiques des zones humides. Une 

mare a été créée à l’est du site et une autre, 

présente dans la douve, a été restaurée. Ces deux 

points d’eau, de faible profondeur et en pente 

douce, offriront des conditions de vie favorables 

aux libellules et aux amphibiens - grenouilles, 

tritons et salamandres. 

La création d’un sentier et d’un ponton en bois 

permettent désormais au public de découvrir les 

différents milieux naturels du site dans le respect 

de la biodiversité.


